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LE POUVOIR DU LIEN ENSEIGNANT-ÉLÈVE

La recette d’une relation
enseignant-élève réussie !

Il est tout naturel en tant qu’enseignant de vouloir être apprécié par nos élèves.
Nous voulons avoir un impact sur la vie des jeunes et être leur confident en cas de
besoin. Même s’il n’est pas possible d’être l’enseignant préféré de tous les
adolescents, nous pouvons toujours réfléchir à notre pratique afin de développer
une meilleure relation avec nos élèves. Nous nous intéresserons à l’opinion des
élèves et des enseignants du secondaire quant aux moyens pour développer une
relation enseignant-élève (REE) positive. L’intérêt pour le sujet de cette enquête
provient notamment d’une volonté personnelle d’entretenir de meilleurs liens
interpersonnels avec les jeunes pour favoriser leur réussite scolaire et leur bienêtre
à l’école. De plus, étant un milieu propice au développement de relations de
proximité entre élèves et enseignants, le milieu de stage offrait une excellente
opportunité pour la collecte de données. Les conclusions de l’article seront utiles
aux enseignants avides de moyens concrets pour entretenir des liens positifs avec
leurs élèves.

Introduction

L’intérêt pour la REE positive
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Étant bénéfique pour le développement des jeunes, la REE de qualité a intérêt à
être traité dans le cadre d’un projet d’investigation. La REE est notamment
associée chez les jeunes à une meilleure santé mentale avec une baisse de la
dépression et une meilleure estime d’eux-mêmes (Colarossi & Eccles et al., 2003
dans Krane et al., 2016). Les études démontrent également que la REE de qualité
est associée à des taux de décrochage scolaire moins élevés (Barile et al., 2007
dans Krane et al., 2016). Elle contribue aussi au développement d’un sentiment
d’appartenance élevé des élèves à leur école (Ibrahim et Zaatari, 2020). 
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Une recherche démontre également que les élèves ont de plus en plus besoin de la
REE en vieillissant pour leurs apprentissages et leur accomplissement personnel
(Roorda et al., 2011 dans Krane et al., 2016). Ainsi, il est particulièrement pertinent
de s’intéresser à la REE au secondaire. Dans le cadre de notre investigation, nous
avons interrogé des élèves et des enseignants d’une école secondaire pour
dégager des stratégies favorisant une REE positive. Notre question d’enquête est la
suivante : comment développer une relation enseignant-élève positive selon les
élèves et les enseignants du secondaire ?

D’abord, afin de mieux cerner la question d’enquête, il importe de définir la
relation enseignant-élève. La REE englobe les concepts de relation pédagogique,
de relation éducative et d’interactions (Haiat, Espinosa et al., 2023). La relation
pédagogique est axée sur la transmission du savoir par l’enseignant à l’élève
(Espinosa, 2016). La relation éducative implique plutôt la composante sociale et
affective de la relation (Postic, 1979 dans Haiat, Espinosa et al., 2023) et les
interactions sont des échanges qui proviennent à la fois de l’enseignant et de
l’élève et qui supposent un échange et une réciprocité entre les individus (Haiat,
Espinosa et al., 2023). Par conséquent, la relation enseignant-élève implique plus
que la transmission du savoir, mais aussi ce qui se passe entre l’enseignant et ses
élèves sur le plan cognitif, affectif et social (Espinosa, 2016, p.143 dans Haiat,
Espinosa et al., 2023).  

Ensuite, la relation positive doit aussi être précisée pour mieux saisir l’objet de
l’enquête. Cette relation implique à la fois le soutien émotionnel, l’organisation de
la classe et le soutien à l’apprentissage (Hamre et Pianta 2007 dans Haiat,
Espinosa et al., 2023). Le soutien émotionnel consiste en l’application d’un climat
de classe positif, à la sensibilité de l’enseignant aux besoins des jeunes, à la
considération du point de vue de l’élève et aux encouragements (Haiat, Espinosa
et al., 2023). L’organisation de la classe implique pour l’enseignant d’aménager
l’espace de sa classe, de proposer du matériel de qualité et des modalités
d’apprentissage qui mettent de l’avant le soutien de l’autonomie de l’enfant et sa
responsabilisation (Duval et al., dans Haiat, Espinosa et al., 2023). Le soutien à
l’apprentissage consiste en la manière dont l’enseignant met en œuvre le
programme (Pianta et al., 2008, p.6 dans Haiat, Espinosa et al., 2023). Cela
implique notamment un style de communication démocratique et des rétroactions
de qualité (Haiat, Espinosa et al., 2023). Dès lors, pour créer une relation positive,
il faut l’ensemble de ces aspects.   
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Ce que la littérature dit à propos de la REE
 
Dans la littérature scientifique, plusieurs chercheurs en éducation ont étudié la REE
positive. Certains d’entre eux ont examiné la théorie de l’attachement. Cette
théorie implique la disponibilité et la sensibilité de l’enseignant aux besoins de
l’enfant afin de lui fournir la base de sécurité permettant son développement
cognitif et sociocognitif (Milijkovitch, Dugravier et al., 2010 dans Virat, 2016). Par
conséquent, selon la théorie de l’attachement, les adultes doivent se montrer
disponibles pour les jeunes qui ont besoin d’eux afin qu’ils évoluent de manière
intellectuelle et sociale. D’ailleurs, la motivation pour les apprentissages est plus
importante chez les jeunes dont les besoins fondamentaux de compétence,
d’autonomie et de relation positive sont comblés par les adultes (Pianta et Hamre,
2009, p.112 dans Haiat, Espinosa et al., 2023). Dans son étude, Virat (2016)
examine la relation d’attachement de type chaleureux entre le maitre et son
apprenant. L’engagement de l’enseignant dans une telle relation se caractérise
par une disponibilité et une sensibilité vis-à-vis du stress des élèves. Cet
engagement se définit aussi par des attentes scolaires élevées envers tous les
jeunes, de l’attention et de l’aide pour tous (Virat, 2016). Une relation
d’attachement chaleureuse entre l’enseignant et l’élève serait idéale pour contrer
le décrochage scolaire (Barile et al., 2012 dans Virat, 2016), l’absentéisme et les
exclusions disciplinaires (Elder, 2004 dans Virat, 2016). Bergin et Bergin (2009)
soulignent que les enseignants qui entretiennent des relations chaleureuses offrent
des choix aux élèves, utilisent l’empathie plutôt que la coercition, usent de
pratiques pédagogiques collaboratives et effectuent des interactions autour de
contenus extrascolaires (Bergin et Bergin, 2009 dans Virat, 2016). 

D’autres chercheurs se sont plutôt concentrés sur l’étude de l’affectivité afin
d’analyser ses effets sur la REE. Nous avons vu que la théorie de l’attachement met
l’accent sur la disponibilité et l’engagement de l’enseignant dans la relation.
L’affectivité quant à elle fait référence à l’aspect émotionnel du lien qui unit l’élève
et l’enseignant. Ainsi, sous l’angle de l’affectivité, la REE est une relation
multidimensionnelle qui implique des interactions et des émotions entre
l’enseignant et son apprenant (Stuhlman et Pianta, 2011 dans Espinosa, 2016).
L’affectivité implique que les émotions des enseignants ont un impact significatif sur
les élèves. En effet, leurs émotions et leurs expressions faciales contribuent au
développement d’une relation soit positive ou négative avec leurs élèves (Krane et
al., 2016). L’affectivité des élèves contribue également à l’élaboration de la REE. 



Afin de collecter l’opinion des élèves et des enseignants du secondaire sur le
développement d’une REE positive, des questionnaires ont été distribués au sein du
milieu de stage. En ce qui concerne les élèves, un groupe de deuxième secondaire
et trois groupes de troisième secondaire ont répondu au questionnaire pour un
total de 84 répondants. Le questionnaire pour les élèves comprenait un total de
cinq questions, dont deux questions ouvertes et deux fermées. Les élèves devaient
aussi inscrire leur niveau et encercler leur sexe (féminin ou masculin). Les questions
étaient axées sur ce qu’est pour eux une bonne relation avec un enseignant (voir
Tableau 1).
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Méthodologie

Comme le souligne Krane et al. 2016, la disponibilité des élèves pour entretenir une
relation avec leur enseignant et le respect mutuel sont essentiels pour développer
une relation enseignant-élève de qualité (Krane et al., 2016). Afin d’inciter
l’engagement des élèves dans la relation, Ibrahim et El Zaatari suggèrent aux
enseignants de partager le pouvoir avec les apprenants (Ibrahim et El Zaatari,
2019). Cela implique d’incorporer des conversations démocratiques dans son
enseignement et d’encourager les élèves à s’exprimer (Ibrahim et El Zaatari, 2019).
L’enseignant doit aussi fournir un soutien émotionnel à ses élèves, être à l’écoute,
apporter des réponses de manière chaleureuse et démontrer de l’acceptation
(Myers & Pianta, 2008 dans Espinosa, 2016). Sommairement, la disponibilité de
l’enseignant pour le jeune, notamment en prenant le temps de discuter avec lui ou
en démontrant de l’empathie, favorise une REE de qualité. Cependant, la REE
implique aussi des émotions tant chez l’enseignant que l’élève qui doivent être pris
en compte afin de générer une relation de qualité. 

Figure 1 
Questions ouvertes posées aux élèves  
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Pour les enseignants, ils ont eu à répondre à un questionnaire composé de quatre
questions ouvertes et de deux fermées. Un total de 12 enseignants de tous les
niveaux a répondu au questionnaire dont neuf femmes et trois hommes. Les
questions étaient axées sur la relation avec leurs élèves (voir Tableau 2).  

Figure 2
Questions ouvertes posées aux enseignants  

Des entrevues ont également été réalisées afin d’approfondir le sujet avec
quelques enseignants et élèves disponibles et intéressés par la démarche
d’investigation. Quatre élèves se sont portés volontaires pour répondre aux
questions et être enregistrés. Un élève appartenait à un groupe de deuxième
secondaire tandis que les trois autres étaient en troisième secondaire. Deux filles
ont été interviewées ainsi que deux garçons. L’entrevue était composée uniquement
de questions ouvertes ce qui nécessitait de l’élève des explications et des
exemples tirés de son vécu. L’élève devait notamment parler de son enseignant
préféré en donnant des exemples. Il devait aussi expliquer ce qu’est une bonne
relation avec un enseignant et ce qui fait en sorte qu’il est moins à laisse avec un
enseignant. Quant aux enseignants, quatre d’entre eux ont accepté de passer
l’entrevue ce qui comprend deux femmes et deux hommes. Les enseignants ont eu à
répondre à six questions. Ils devaient entre autres expliquer ce qui faisait d’eux des
enseignants habiles à développer des liens avec les élèves, donner des suggestions
d’erreurs à éviter et des conseils pour les enseignants débutants.   
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Résultats et analyse des données : développer une REE
positive selon les élèves et les enseignants 
Les élèves et les enseignants interrogés en milieu de stage ont fourni des données
intéressantes à comparer avec les recherches dans le domaine de la REE. De
surcroit, les données recueillies nous ont permis d’établir des rapprochements entre
l’avis des enseignants et celui des élèves. Pour connaitre l’avis des participants sur
une REE de qualité, nous avons notamment demandé aux élèves d’inscrire dans le
questionnaire trois stratégies de leur enseignant préféré pour favoriser une belle
relation avec eux. Les enseignants ont quant à eux eu à inscrire trois stratégies
qu’ils posent eux-mêmes dans leur quotidien pour développer une relation positive
avec leurs élèves. Le Tableau 3 démontre les résultats obtenus auprès des élèves.

Figure 3
Stratégies des enseignants favorisants une REE
positive
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Pour l’analyse, nous nous sommes uniquement concentrés sur trois stratégies souvent
mentionnées dans les réponses des élèves. Le but est de dégager les stratégies les
plus efficaces selon les répondants pour développer une REE de qualité. Les
résultats démontrent surtout que l’humour est essentiel pour les élèves interrogés
dans le développement d’une relation de qualité avec l’enseignant. En effet,
l’humour se place en première position avec 31 mentions par les élèves. Il s’avère
que l’humour est également la réponse la plus populaire chez les enseignants
interrogés. En effet, sept enseignants sur douze ont répondu que rire avec les
élèves aide à développer une relation de qualité. Un enseignant interviewé a aussi
mentionné qu’utiliser l’humour en gestion de classe permet de réprimer un élève de
manière amusante et de renforcer en même temps le lien. Les élèves d’une étude
ont aussi décrit qu’une approche détendue et comique des enseignants promeut
une REE positive (Krane et al., 2016).

Les conversations informelles se retrouvent également parmi les réponses les plus
répandues tant chez les enseignants que chez les élèves. Quinze élèves ont
mentionné cette action dans leur questionnaire et la moitié des douze enseignants
ont répondu qu’il est important de discuter avec les jeunes. Comme Krane et al.
(2016) ont conclu dans leur étude, les conversations informelles et l’humour sont des
approches qui promeuvent la mise en place d’une REE positive. Elles permettent
aux élèves non seulement de mieux connaitre leur enseignant, mais aussi de se
confier à lui lors de difficultés scolaires ou personnelles (Krane et al., 2016).

S’intéresser à l’élève est également une réponse fréquente des jeunes interrogés.
Douze élèves ont mentionné l’importance de s’intéresser à eux en tant que
personne. L’intérêt de l’enseignant envers le jeune a également été mentionné dans
certaines entrevues réalisées auprès d’élèves. Un élève a dit qu’elle appréciait
beaucoup une de ses enseignantes, car elle connaissait bien ses élèves et pouvait
avoir une relation personnalisée avec chacun d’eux. Chez les enseignants
questionnés, trois d’entre eux ont répondu que les enseignants doivent s’intéresser à
la personnalité et aux intérêts des élèves. Une enseignante qui a été interviewée
dans le cadre de l’investigation a mentionné la nécessité de se souvenir de ce que
le jeune nous confie à propos de lui pour s’en servir comme moyen de rentrer de
nouveau en communication avec lui à un prochain cours. Ces résultats concordent
avec ce qui a été trouvé dans la littérature scientifique. L’étude de Krane et al.,
2016 a conclu que les élèves accordent beaucoup de valeur aux enseignants qui
les reconnaissent individuellement et qui leur accordent du temps pour parler
(Krane et al., 2016).  
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Conclusion

Bref, il faut retenir que l’humour est une stratégie essentielle pour développer une
REE de qualité selon les répondants. Un enseignant comique développerait ainsi
plus aisément une relation de qualité avec ses élèves. De plus, selon les sondés, les
conversations informelles sont efficaces pour développer une bonne relation avec
l’enseignant. D’ailleurs, les études démontrent que cette stratégie est efficace pour
susciter l’ouverture des élèves dans la relation. L’analyse révèle enfin que
s’intéresser réellement à l’élève a un impact positif sur la perception du jeune.

En conclusion, nous nous sommes interrogés dans cette investigation sur le
développement d’une REE positive. Nous voulions connaitre l’opinion des élèves et
des enseignants du milieu de stage sur le sujet. Nous avons donc collecté des
données en réalisant des entrevues et en distribuant des questionnaires. Les
réponses des personnes interrogées sont intéressantes et nous ont permis de faire
des parallèles avec la littérature scientifique. Parmi les principaux résultats
obtenus, nous avons constaté que l’humour est une caractéristique importante d’une
REE réussie selon les participants. Il s’agit tant d’un outil de gestion de classe que
d’un moyen pour se rapprocher des élèves. Les conversations informelles entre les
élèves et l’enseignant sont également souvent mentionnées dans les réponses
obtenues. Les conversations ouvertes et la chaleur dégagée par l’enseignant sont
des éléments qui caractérisent la REE positive (Drugli, 2013 dans Krane et al.,
2016). Démontrer de l’intérêt sincère envers les élèves est aussi une réponse
fréquente. Les élèves apprécient les enseignants qui s’intéressent à eux non
seulement en tant qu’apprenants, mais aussi en tant qu’individus (Krane et al.,
2016). Bref, il est dans l’intérêt de l’enseignant de développer une relation positive
avec ses élèves. Les résultats de cette investigation peuvent servir de pistes pour
les enseignants qui souhaitent entretenir des liens significatifs avec leurs élèves.  



Dany Vachon/ULaval
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